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Résumé
L’objectif de ce document est de spécifier les choix sur la sémantique dans le paradigme 5P et en
particulier quels types de rapports sont souhaités entre syntaxe et sémantique. Ces choix sont étayés
par  une  analyse  détaillée  de  la  grammaire  de  Montague  et  de  la  notion  de  compositionnalité  en
linguistique.
Le § 1 expose un ensemble hétérogène de difficultés rencontrées, ayant trait au flou terminologique et
conceptuel. Le § 2 organise les apports de la grammaire de Montague et cible ceux qui seront discutés
dans le document : idées qu’il n’y a pas de différence entre langues naturelles et langages artificiels
des logiciens, que l’intérêt principal de la syntaxe est de conduire à la sémantique et que l’objectif de
la sémantique est de caractériser les notions d’énoncé vrai et de conséquence. Le § 3 pose la question
de l’empiricité de ces trois idées et montre qu’aucune ne peut être vue comme une hypothèse d’une
science du réel, puis interroge la notion de compositionnalité dans ses variantes générales et dans le
cadre stricte de UG. Dans le § 4, l’auteur reformule le système de spécification d’un fragment de
l’anglais dans PTQ dans le modèle des grammaires formelles et observe que la grammaire résultante,
d’une part,  incorpore dans son vocabulaire terminal  des expressions qui  ne sont  pas de l’anglais,
d’autre part, a parmi ses règles des règles de type 0. Il expose quelques inadéquations descriptives :
sur-  et  sous-génération de la grammaire et  erreurs d’interprétations  produites  par  les  fonctions  de
traduction. Dans l’alinéa suivant (§ 5), Bès montre comment les exemples non générés peuvent l’être
en développant un peu la grammaire de PTQ, dans le strict respect des restrictions du système, mais en
utilisant ses permissivités, au premier rang desquelles effacement et permutation. Le § 6 fait le bilan et
réévalue  la  grammaire  de  Montague  et  les  interprétations  qui  en  sont  faites  pour  aboutir  à  la
conclusion que l’intégration de la syntaxe et la sémantique des langues naturelles et des langages
artificiels des logiciens dans une unique théorie mathématique n’a jamais vu le jour jusqu’ici. Le § 7
fait  ressortir  différents  points  qui  différencient  les  langues  naturelles  des  langages  artificiels  des
logiciens,  caractérisant  ainsi  la  « naturalité  des  langues  naturelles ».  Enfin,  le  §  8  présente  un
programme de recherche en sémantique pour le paradigme 5P : y est exposé d’une part le choix d’une
compositionnalité  comprise  comme  la  systématicité  de  la  traduction  effectuée  par  les  Fonctions
sémantiques et non comme un homomorphisme entre structures algébriques de la langue naturelle et
l’univers  de  dénotation,  d’autre  part  un  plaidoyer  pour  la  définition  d’un  système  d’observation
systématique susceptible d’exprimer les observations d’ordre sémantique dans un langage ad hoc
L’annexe au document principal étudie le traitement de l’ambiguïté dans la grammaire de Montague à
travers  deux  questions :  la  possibilité  formelle  de  l’ambiguïté  d’assignation  catégorielle  dans  le
système de Montague et les répercutions systémiques de cette ambiguïté.































































































































































